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Madame la Haute Représentante, 

Mesdames et Messieurs les Ministres,  

Mesdames et Messieurs les ambassadeurs et représentants des 43 pays de l’Union pour la 

Méditerranée, 

 

Je ne peux commencer cette présentation sans vous dire ma profonde joie d’être aujourd’hui à 

Paris pour cette grande occasion.  

Nous tenons aujourd’hui - c’est un signe extrêmement positif- la première réunion ministérielle 

après le début des transitions du monde arabe, dont les ondes continuent d’agiter certains pays 

de la région. Dans des contextes difficiles comme ceux que nous connaissons, le dialogue et la 

coopération sont plus que jamais nécessaires.   

Je tiens à rendre un hommage particulier au Président de la République pour son engagement à 

construire cette Méditerranée des projets qui est si nécessaire. Les mots qu’il a prononcés 

d’hier nous encouragent fortement dans cette voie. 

Je veux aussi remercier ceux qui ont rendu cette réunion possible, la Haute représentante 

Madame Cathy Ashton particulièrement impliquée sur cette thématique et pour le bénéfice du 

développement dans la région, la Ministre du Développement Social de Jordanie Madame 

Reem Abu Hassan et la ministre des droits des femmes Mme Vallaud-Belkacem qui nous 

accueille ici aujourd’hui. Je remercie aussi les institutions européennes et mon ami Stephan 

Füle  pour leur soutien déterminant et leur engagement. 

Si je peux ajouter une touche personnelle, je tiens à vous dire aussi combien je me réjouis de 

voir se tenir dans cette première réunion ministérielle depuis ma prise de fonction. 

*** 



 
 

Deux éléments me semblent devoir être particulièrement soulignés à travers cette réunion 

ministérielle. : 

- Dans la suite des Conférences d’Istanbul et de Marrakech, notre réunion traite d’un 

sujet capital pour notre avenir à tous : le rôle des femmes dans les sociétés. Et nous 

savons tous combien les femmes sont des acteurs majeurs de l’évolution de nos 

sociétés ; 

- elle illustre aussi une nouvelle approche du travail de l’Union pour la Méditerranée, 

fondée sur un processus opérationnel et concret, qui peut s’appuyer sur un Secrétariat 

actif et motivé, et qui est à votre disposition. 

 

*** 

 

1) Le sujet : améliorer la place et le rôle des femmes 

Au moment où les transitions politiques, notamment dans les pays du Sud de la Méditerranée, 

se construisent avec une participation active des sociétés civiles, la tenue de notre Conférence 

ministérielle prend une dimension particulière.  

Les femmes du nord ou du sud de la Méditerranée font  souvent face à des inégalités sociales, 

économiques et académiques. Des faubourgs de Marseille à ceux de Casablanca, des 

campagnes de l’Europe de l’est aux rives du Nil, les femmes ne sont pas assez associées, 

reconnues, impliquées dans la vie politique économique et sociale.  

Pourtant, par leur courage, leur ténacité, leur volonté, les femmes sont devenues les héroïnes, 

les acteurs du changement venu de la base dans les pays du Sud de la Méditerranée. Elles sont 

des acteurs déterminants de la vie économique.  Il est de notre devoir de créer une réelle 

solidarité : pour appuyer le développement et le progrès qu’elles appellent de leurs vœux ; 

dans certains cas, encore trop nombreux hélas, pour soulager aussi leurs souffrances. 

Permettez-moi à ce propos d’avoir une pensée particulière pour les femmes syriennes. 

Donnons aux femmes un poids plus important dans notre scène politique, associons-les mieux 

aux prises de décision, donnons-leur les moyens de leur autonomie, luttons ensemble contre la 

violence qui leur est faite encore trop souvent. Mais capitalisons aussi sur leurs réussites, leur 

engagement, leur leadership qui ici et là montrent la voie, le potentiel et font la démonstration 

que nous pouvons être dans l’action et le développement. 

Il faut que les carcans étroits de certaines représentations laissent plus de place à la liberté qui 

permettra aux aspirations légitimes de se concrétiser. Renforcer la place et le rôle des femmes 



 
 

dans la région,  c’est non seulement  une démarche de respect, de dignité et d’égalité des 

droits, mais c’est aussi la meilleure façon de construire le développement socio-économique de 

la région, pour le bénéfice de tous. 

C’est précisément dans cet esprit que vous allez discuter des recommandations de la 

déclaration finale : comment affirmer les droits des femmes à une participation pleine et 

entière dans tous les aspects de la vie politique économique et sociale ? Comment lutter contre 

la violence faite aux femmes et aux filles, victimes de mauvais traitements, de violation des 

droits humains et civils?  Comment changer les mentalités pour rétablir une pleine égalité, une 

pleine équité aussi entre hommes et femmes qui soit effective et pérenne? et enfin et peut être 

surtout, comment renforcer davantage encore les efforts de toutes ces femmes 

méditerranéennes qui sont des exemples de leadership, de progrès et de réussite et dont il faut 

saluer l’engagement et la modernité ? 

*** 

 

2) La nouvelle approche opérationnelle 

Au-delà du texte de la déclaration que nous allons adopter aujourd’hui, et dont je me félicite, 

c’est sa mise en œuvre qui sera déterminante.  

Je voudrais à ce propos saluer la nouvelle orientation de notre institution, qui donne toute sa 

place à un suivi opérationnel de nos décisions. La création d’un mécanisme de suivi, avec un 

Forum pour renforcer le rôle des femmes dans la société, permettra ainsi d’assurer au mieux le 

respect des engagements pris. Il serait utile qu’il puisse donner toute sa place à la société civile 

dont la voix doit être non seulement entendue mais bien prise en compte. 

Nous sommes tous engagés à apporter une traduction concrète à vos recommandations. C’est 

précisément ce que nos réunions ministérielles peuvent et doivent créer : une dynamique 

positive pour que les mots ne restent pas lettre morte, mais s’incarnent dans des  projets 

concrets, réels - qui aient un impact direct sur les populations.  

Mesdames et Messieurs les ministres, dans cette démarche, le secrétariat de Barcelone est prêt 

à assumer toutes ses responsabilités et à mener à bien les missions que vous lui confierez à 

compter de cette conférence. Cet instrument, c’est le vôtre : utilisez-le, sollicitez-le !  

 Nous sommes aujourd’hui une équipe de 55 personnes,  riches de la diversité de ses 22 

nationalités et de multiples compétences professionnelles. Le Secrétariat est devenu à 

Barcelone une plateforme opérationnelle au sein de laquelle sont représentés, outre des 

représentants de différents pays du Nord et du Sud de la Méditerranée, des cadres supérieurs 

de la Commission Européenne, la BERD,  la BEI, la Caisse des Dépôts et Consignations, et à 



 
 

l’avenir je l’espère d’autres institutions financières. Ce rôle de plateforme institutionnelle 

permet de créer les synergies nécessaires entre les acteurs qui contribuent au développement 

de la région, et apporter des traductions concrètes aux initiatives politiques comme le 5+5, ou 

le Partenariat de Deauville en se fondant sur une méthodologie pragmatique basée sur la 

géométrie variable, la promotion de la coopération régionale et la mise en œuvre de projets 

concrets. 

Nous mettons en place des instruments d’analyse, définissons des méthodes, rédigeons des 

stratégies, organisons la recherche de financements extérieurs.  Nous promouvons des projets 

avec un souci fort de l’équité hommes/femmes. Comme le décrit le rapport du Secrétariat sur 

l’autonomisation des femmes et l’égalité des genres que nous vous avons fait circuler, nous 

développons dans ce secteur plusieurs projets. Permettez- moi d’en illustrer quelques-uns à 

titre d’exemple. 

Le projet Jeunes Femmes, Créatrices d'Emplois, promu par l'Association des Organisations des 

Femmes d’Affaires Méditerranéennes (AFAEMME)  vise par exemple à promouvoir l’auto-

entreprenariat et l’esprit d’entreprise chez les jeunes femmes universitaires. Avec l’organisation 

de Journées de l´Entreprenariat Féminin en Espagne en mai, en Palestine le 5 octobre, et 

ensuite au Maroc et en Jordanie, ce sont près de 10.000 jeunes universitaires qui recevront une 

formation et un coaching pour les inciter et les aider à créer des emplois. Quelques 400 jeunes 

femmes, parmi les plus motivées seront encadrées pour devenir des chefs d’entreprises.  

Une fondation pour les femmes de l’Euro-Méditerranéen se créée à Barcelone pour donner à 

l’ensemble des acteurs des outils d’information, de communication et de recherche, et soutenir 

des projets de terrain.  

Les autres projets et initiatives sur lesquels nous travaillons contribuent à de multiples 

objectifs : amélioration de l’emploi des femmes sans qualifications, renforcement de leur 

compétences professionnelles, prévention des maladies cardiovasculaires, éducation contre la 

violence dans les écoles, lutte contre les harcèlements et les viols, ou renforcement de la place 

des femmes dans les administrations.  

Tous les projets soutenus par le Secrétariat visent à renforcer les liens entre les gouvernements, 

la société civile, le secteur privé, en créant de nouveaux partenariats. Outre ces projets 

spécifiques, nous nous attachons à assurer une plus forte participation des femmes dans tous 

nos projets sectoriels et prendre en compte la question de  l’égalité femme/homme dans 

l’ensemble de nos activités et partenariats.  

Notre démarche s’appuie par ailleurs sur une approche consensuelle par laquelle les projets 

sont labellisés, c'est-à-dire approuvés par les 43 représentants des Etats membres. 



 
 

Pour assurer un suivi efficace à cette conférence, et mettre en œuvre vos recommandations, le 

Secretariat de Barcelone propose aussi d’organiser vers le mois de mars 2014 une conférence 

sur les projets qui permettra de renforcer les synergies et la cohérence entre les projets qui 

traitent de la question de la femme et d’accroître le nombre de projets régionaux réalisés. 

Cette conférence réunira l’ensemble des acteurs concernés pour partager des bonnes pratiques 

et chercher les moyens concrets de promouvoir durablement et concrètement les projets en 

faveur des femmes et de l’égalité entre les genres. 

Chacun de vos pays, chacune des institutions ou organisations de la société civile est ainsi invité 

à nous soumettre des propositions concrètes, novatrices et à dimension régionale. Le 

Secretariat a créé dans ce but une rubrique dans son site internet qui permettra de recueillir 

toutes les propositions. Nous pourrons ensuite les analyser et les présenter à vos représentants 

à la Réunion du SOM dans le cadre du processus de labellisation.  

 

*** 

 

Conclusion : la nécessité de l’approche politique 

Avec  tous les Etats membres de l’UPM, avec les institutions européennes, les bailleurs de fond, 

nos partenaires publics et privés, nous avons entrepris de construire un nouveau cadre 

régional. Nous connaissons les difficultés, les limites. Mais cela ne nous empêche pas d’avancer, 

au contraire. Nous travaillons sur le champ du possible, pour faire reculer les frontières, 

renforcer l’intégration régionale, créer des solidarités entre les peuples. C’est dans les moments 

de plus grande difficultés, de tensions, qu’apparait le plus clairement le besoin de dialogue, de 

coopération et d’union. Le besoin est aujourd’hui crucial mais nous sommes aussi mieux armés 

pour y répondre. 

Votre présence, aussi nombreux, à cette conférence, est un signe fort : celui d’une volonté 

politique pour renforcer notre projet commun. Je salue d’ailleurs à cette occasion la présence 

de la délégation libyenne.  

Grâce à votre implication forte à tous, cette conférence marque ainsi une nouvelle dynamique 

de l’Union pour la Méditerranée. Nous ouvrons une nouvelle séquence pleine de promesses 

avec de prochaines réunions ministérielles sur les transports, l’énergie et d’autres secteurs. Car 

si les projets sont nécessaires, rien ne remplace la volonté politique : celle de construire dans 

notre région de l’Euro-Méditerranéen un espace de prospérité, de paix, d’intégration régionale 

et de développement économique et social. 

 


